
tù candidature," moins la liste, des canidi-
dats commence.-ele à s'éclairoir.aLp
triage est- Pop agge e'
dest béaucoup . cscandidiatuBedear

1 Ts,hdes e.Prbudhon ,quelepar-
tiuItrå-révoldtionaieavit os^jtr '
France comme un vnuvel outragc au bon
sens pupliect à Phonneur national, ont vé-
cu ce qu'elles devaient vivre, sous Pégide
de patrons aussi recommandables. '

M. Ledru-Rollin, sur la candidatui e du-
quel se sont ralliés, à ce: que Ion dit, :les
républicninsrouges et les meneurs socialis
tes, n'en a que mieux et plus Nte perdu les
chances quc pouvaient lui avoir donnié des
démocrates sincèrcs, mais,;en tout cas,
très-peu éclairés,

A l'h qti'il est, il y réellement.
ainsi que.nous l'avions prevu, q.ue deux
candidatures"strieuses celle de M. le gé-
néral( Cavaigna ce celle de .Louis-Na-
poléon Bonaparte.

M. le général Cavmgnac a tendnnu

pays des services que les hommes ani( dé
l'ordre nesauraient méconnaître e t
point oubli6 ; mais ses alliances aec cer-

ains hommes de l'extrême gauche, lmcer-
titude6 oil a laissé l'opinion sur la valeur
réelle de ses principcs r publicains, le peu

.dnetteté,sino de'francise, qu'ia mise
dans ses dé'claratioîs à ia ti bune sur un su-
jet aussi important, et qui ie saurait sans

anîger admettre l' noindre doute, la moin-
Jere équivoque,, tout cela a pu nuire et nuit
en effet,à:a cantîddature de cet lhonîrablo
unért auprès lespartis mod' és.

Qu'ant' M. ouiapol4,ioBonàia;tc,
edrait'bien dificlle assurémnit d'asseour

une opinion quelconque sur sa valeur lier-
sannellc ; "ses,services à la patrie, il n'en
peut être question. La valeur de ctte
.andidature est donc toute pmaîsso nais

telle est la sitùation anormale où se trouve.
le pays, qqe cette valeur passive est dese-
sue aujourdl'iii un desp) us pi auxi-

liares ditun électionî.
Ajoutons que I Louis-Napoléon Bo-.

naparte est placé dans cette podioduî e cep-
tuonnelle, rès-avanîtageuse pour li, qu'il
n'a et ne peut vnoir aucun engaç,Cm t pris
avec aucune leseoteries qui pi senît si tris-
tement sur la France depuiu huit mois. Ses
traditions impériales sont ni easairenent
toutes gouvernemncIntales. Ci , îe que la
France demande e ce dont elle a besoin
par dessus tout auujord'hui. c'est un gou-
vernement légal, congtitutioennel, mais fort,
et pouvant donner à l'ordre, à la tranquilli-
lé publique, à la confiance, au crédit tou-
tes les garanties quilui'nr.inquet et qui lui
sont indispensables.

Maintenant, et pour achever l'éclairer
la conscience du pays, pourquoi nu'cxýee-
rait-on pas de ces deux candidats et le
ceux glIc pourraient ére mis en avant d'ici
aui 10 décembre prochaint uune déclaration
de principds nette, formelle, explicite, ie
pouvant laisser aucun doute sur leur maniè-
re de comprendreIla république, nos liber-
tés politiques et religieuses, enfin toutes les
garanties qu'exige la société.

On exige bien une semblable déclaration
de la part d'un candidat à la réprésentation

natinale. Comnient ne pas Pexiger, alors
qu'il s'agit d'un mandat bien autrement im-
portant?

Une déclaration de cette nature, nousCen
avons l'assturance, simplifierait sigulière-
ment la question, et ne laisserait, plus
d'équivoque possible.

Alors un choix serait bientôt fait.
Voici les noms des députés qui ont voté

contre la constitution ; ce sont i\IM. Be-
noit, Berryer, Bouhier de PEcluse, Bra-
vard-Toussaint, Brives, Bruys (Amédée),
Clholat, Crespel de Latouche, De Fointai-
ne, Denoize, Deville, Doutre, Favreau,
Cambon rFerdinand], Greppo, Hugo
(Victor), Joigneaux, Lantoine-H[arduin,
Lefraie (Pyrénées-Orienta!esJ, Lubbert,
île Montalembert, Pelletier, Pierre Leroux
Proudhon, de Puysègur, Pyat [Félix],
Raspail [Eugène], de Larochejaquelein,
île Sesnaisons.-

Il est certaim qu'il y a dans lAssemllc,
plus de deux cents membres qui n'ont voto
Vii iveur de la constintion que sous l'im-
pressioni d'un sentiment de defremtr.e pour

muîonitmajorité certaine et dans l'înique pen-
o,ée îe c pas paraître hostiles. M. Thiers
est d ce nombre, car il a déclarél hier au
soir, à la réunion de la rue dé itoitier,

qtue son voteeni faveur île la c'onstitutint
était unvotede non-nppositionî, biien plus
ut'un vote du conscience et île contiction.

GUo::ctec.)

I Le tr6n e chanele quandl 'honneur, la
le ion et la bone fo ne l'inironnent pas."
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Pot de velles du Steaimier di 18,
Pu tomet ou nous mettons sons press.

LA REVUE DE LEGISLATION'

ous apyriiinsavec peine que cette utile

publication va ecser de paraître lanque
d'enicournyement uîuî.ant. ous en som

imes dMutant plus chagri que le besoin de
lnner publicité aux al rêts des ivers .tu-

unatx du. pay se fuit vivement senir
let mnalhîeuretn que les liabiles éditeurs

de la Revue n'aient pas reçu de m emiibi's
du barreau la paît ueîcouragement a la
quelle ils avaient droit dle prteridro e.spus

le rapportprêcninirea et 'sos le raport
de la collaloration. Il seumblc que leur
travail intéressant au plus haut dégre
tous' les membres de cette ,pro fssion, eia-
cut d'eux aulait dûtu ontribuiei par >oni ra-
vaidg. tes écrits a augniuter e;iittét de ce

journal i mais il îtut le direà· liait un
notinbre trcLs lhn:ime decolabgrateurs, les

avocuatset p::rticuiéeîiwmut les plus éti-
ients, se sont borné a ciuquiier la Revue
de Légisation sans se donieî la peine le
faire disphraître pr leur co!abboration des
défauts sur lesquels ii se plaicaient a glo-
ser. Quoiqu9ii en soit, les gels île ici doi-
vent ètie reconiaissants eners les Edi-
teursde la Iievuepour la coniiance etlhIa-
bileté avec lesquelles ils ont perséveié,
malgré leur occupations prcfes.sioinclles,
dans tinte tche aussi ingrite que celle

' vicouent de terminer.
On dît depuis longtemps que Padnui-

tration a ,preparàt uni bill de judicature,
dont hà plus importâce disposition est,

la création d ino cour d'appel distinictet
stparée dont lesmeinbres n'auront plus

de juridicton de premiere imstanîce comme
sous le -systme actuei, Si tel est le cea,
nois ne pouvons pour notre part, qu'ap-

plaudir l'établissement d'un tribunal qui
aira l'eTet de tixîr d'une maniére unifor-
nie et constantedlajurisprudence des arrt
et de faire cesser le caltos de déciions
contradictoires prononcae jusqu'à ce jour
par les difireites cours d'appel du pays.
Mais cela seul ne sutiit pasi et sans la puî-
blicité do1nnée aux décîicis des divers tri-
bunaux du Bas-Caiada, jamais on te par-
viendra à assurer sur des baies solides la

jturisprudcnce des arutl, même avec lin
inouven systélie le juidicature et cette

ioqucrie consignée dans nos lois sous le
ioma dejugemesntsmot:e. Il fuiitencore

que les points de fait et de droit, les motifuS
desjugenterîus soient connus de tols. Or,
cette connaîisaice ne pet se faire qu'au
moyen de rapliets recueillis aux sources

aluthentiques piar des personnies hailes et
entendues. Dans les autres pays, o a
de semblalies rapport. ; pourquoi ici au-
rait-t'on, pas ldans le Bas-Cai ala ? On dira
à cela, maisil fCîut de l'argent pour payer
les frais de ces rapports ? Sans
doute, et l'argeînt lie nous man..-
quera pas non plus pour cet objet.
Que dans la nouvelle loi de judicature, un
prélève sur la procédure l.insiî les cour.s
du batte de la Reine, une certaine somme
pour cet objet aussi utile qu'imtîporiait ; et
cette somme sants qu'elle soit considérable
produira un montant sntisant pour couvrir
les dépeises nécessitées pour la publication
de ces rapports.

Mlais comme les frais île procédure sont
déjàassez èenormî-es, et qu'il nic eri-at pas
juste de prélever une taxe sur les lamideirs
pour parvenir au lut dont nous parlon,

rne poirrait-t'on pas prélever rur les reve-
nus exhorbitants de certjain i le
nos cours le justice, cin diminuantt leirs
hoiornires- excessifs, la soranl1écessai-
re. Nous croyons devoir appeler sur ce
sujet, l'attention de admiiistratio: nous
le fesons avec d'autant pus île confiance,
que la plus part des hontoraa smussieturs
qui Cin font partie, appartiennent à une
professiosn dans laquelle ils ont eu -souvent
à déplorer l'absence de toute pull!icità des
décisions de nos divers tribunaux.

*No us apprenons piar l'./urore, que les
français dointiciliés .à Moîuréal, feront
chantîer samedli, le 9 dîîîcourant, a l'&elise

deIonsecours, une messe pour apelerrles

bénîédic.tions d sur la rance, à Pc t'our P'Ami e ta Rteligîonet de a-Pa re.) bntimquceprpard et mi isdevant la chambre des
"CaionodeuPr-é'idéit de la Ré- -communes perM. l . Labouchéreet lout

pasionueFPaIltiondPrtntelRe 0félrâc de lAveiit, lotniu4ellzet odloné Vôtre i mpriun e l
pubhqueFrançaise. août dernier, '#et qugelte dése shstenir

l. Hoiles .a ecmnn cé Dimanche le d'exprimer aucune op 81n ur le mérite du bil en
Les J1élange annoncent Wqiil; publie- cours de 'Confrence annoncées depuis aitunt.qu'il recte les intérêts généraux îe Peo..

I '' I Pn, c epelant ouceant qu'il anconirparont prochainement une sùitéfdarticles sur quelque teIps. nutile de direles u ne oinset les justes renotitouins de cee.
les Récolletd. Cranada.. Nous ne mat parlé avCccette iiaginitoinv'veV cette province;:en anîtnt u'nosdînne la lb
iuerons pas de .reproduire ces écrits qui. éloquence, cette originlitt de îPensées et l'employer ànotre choixîdes vakseau ana0s1
intéresseront 'vivemet nos leetei-s e lt d'expressions qufme 1'on trouve toujours euiuiniiicias, îdanss'otreîcianmmmc avectl r I3.1u.
irppelant lekistence d'une compigie .re hu.i Cette prenuire conîférence a été tou- n-gite pror icî etpouvoreruo
igieusedont les bienfaits et l'utilité oit été te 'próiininaire l at pr is pour com merce t,c lé, le noire d nigatiu intér

i vi'ement erntis da; Iote parie. texte ces paroles si profondes de l'Ecrituii e: re-salue ee mesure ave lapu
s lion.ci M laittuue Cette qusîtion sera -ireae,

chrisituet i he etàhodu et iniserula.'ou îàpeu pues unsdCéi al gouvernemenïde:Sataj.
Le révérend Messire Hlme, a. cor- celuc ail étaint cosulncue q hi-l'eu.

mencê'hier son cour* île conféinces. Le, Après quuelc uies réflexions générales d'ite luos du bill et, latili quu'eles se iîiîpolt1i,,t n i .

Peupile aviduPàitenldrela parole île 'lo lt portc sur1'enipie etruel à;Chris soi uspensabîes a prosp île de ceee-

lue't Prédicateur,,* se presait eun foule le: prédicaeu a 'déelop le p laît qi ul l, Qanehumbuil-le dreae,bse sud les
dans l'enceinte de la cathédrale. Nous s'esttracê, et a exposé les imusois qui'oit reu ,s préc a sait prépar, tm.lir êtr
avions'Préparé'un apperçu de cett pe- porté. à dnner ces confceses.' Histori- irnsee I Sa Ilajesid la remeil•t .Lm pailnk.
ièrirconitrence; mau l'avns îem- quesd gatiues et morales, ce s oifé- I tne t îoXellec en r .

placé liar unn iticle sur ce sujetinsérédai iccosÉprendront 'Egliso aiu be di sul qouedes peticons oient éparés t p
notre feuille de ce jouir, P-érivain' avant monde, hf suivront a travers la l ot paisse léca su eirWia nir d . usl lire prou n-i,-u
mi irue nous, rendlujmsie nu iévîsend dii pay mee contemipleront ses blessures l laa proeame ssain, elpnnt duyer les

uiondeiitsîr. et se ttuomuphîit temps des persécutions, demandes utI celte i-.emublée par des a ressesaus

Nous espérons Ipouvoir commencer bien- bpem les, jdies, les dagers, les. epe- LuuIo uunttes. anl n v
tôt la publcation de.cette pueiuui e confé- rances Iui'elle éprouve depui:, que la uriarutupour di filuaîre le inlionns dle ecue as
reice, et lus laid doinhei celles ii -vont de iierre a jeté l'ncre sur les rvct, con- einblée, tlles.qu'expnmueesdus les résluion,
Suivre.tporane. Prcdnist; et de plus qu doi conuuseul r-

_________________________ quisdu'ouvir tilt(' irrsuuSIlituîce aec li ri lujîQuanit aux rasonus de cet ensignementm iPlesunes unrres de la aruvuuîe,(ius la %il,

LeJoiurnal T/e Emig-ant de., Qub'c. .e:taodinaire, elle, se to ivent dns les be- del a a ruer c.oérerasu us. pourua .
C u d soins ce notre époque. Auujouird'lhuique vnii les et que nou .u et niie ie,,et que IL

e omton xstenace a lcs nations semblent vouloir rompre-.tout-à.. 11 esîeiu r as com nt ce coml, ae cpqui
s .uuvê .ue poléînîqtnac muIrInomctccuse sur fait avec le passé, eteonstituer des, atuciet s o Geu Mou) u euu iouCmrhn N -l/oi G'olllîil, Cs Clîeîrîer, lion ,Il\,-,
la question de sas or..quels et étacnt les cive heuet pohtiques dehors de Ln relgin in, Johu otu. Joli Glass, Dr icaibiei, j De

prouétaires. Au mili es alirmoatins dii Clit ; aju ill que IOriseid. diiliu, t', t l Iolo. J G lcke.ie, D Tor
; ,.. ; . • .. 'devec V1110ie-uPvm nrsge "A.u Gl.Alfied Larocque, WIli

et.des, dneîgationsA le journal est dmort, dcmu e l iull Ahfuc L aracunes, Wra
tis nnt Cetue t au osr impoi te a tout i étuen le se rendre .înes S.tit, Dauil.uu, J i1 Tom, Il1 Le-aa t e toiauscu obscure que compte le a crovsncc, d'en. appolidir mome,îuut J l IlX IIlutaagton,urrau

jamais. Nous croyons que ce quhi suit les puc-pes,ahin c'-ir umre prel dl sa- D Kî tP Joi A 'revs Loîîus Mr.
pourra jet.er queque charté sur le sti- lut a iu foiut de la tempéte. chand, lm.,e Nlau A 'iivilher, I Goud,

. C S os, T U Andelison, D Lt i cpherson, Wjet -S ns entrer encore en matière, l'orateur ltutIson, Chs ockuu, Jame Lawt, Il L Rouith,
nE r. Ruxa Peter ) Do uu , m. a émis commne jPrincipe général qu'il- doitW Luinnui, Join Greeuiulelds, Charles Getdtes,

No. 2u06. Cominerrat t ep nécessaireet y avoir des mystères dans r Sii ou srani

Sommd/U Puper J ley Jcr. li religion, qu'il ne faut pas cuoindre , CtPerJmes sir, W WorümiCaui, ilouasPi-ut in' i 1- 1'etek, J'aies perlier, WlimCarer, 11011. Jiaui-
Rapp. le 7.dée. IS-18. 'coundqm estau-dessus de la raison avec ce qui , tJlm Gt n, D-it Day'dson, Aiino.

: c 2ïs, genutilhomm lui estoppos, etil a termme par ce trst i - ene résolution fuit adopt, aprs quoi ts-
MichlCon rcad..et autres. frappant'de la vie de St. Auguctii, qi lier- sciblec se dispersa.
Tous de L cité ue-Qilébèc. Demiandeur, ira sans doute, ici, dui'cliarmne que lui pré-1

Jo/un OTarme didit lieu,, -u"ntilhnme. .. tait la parole du prédicateur. Un les gé- . :s o tUns nas i.'muu s.-

Lea demandum-s demtndent dt éfen.. mes lespuls.vastes quiunient ainas existe Une correspondance deWashington décrit
de prooenaId £umcojen;rbaurceesinnrahsd l r de !.. muanière suivante les tics de quelquesd(i asotil le _C9. cutrdot,balancde, Tbà crii i aiit Ilesvtua me mus d- 1 - Ir

dice nFt1 £10 1eduiant, que ledêfendeura paisiblenent expirer ài sesîieds, il nuéditait uns des hornise umments du congres.

prollus payeraix diandeurs en considè sur les profondeurs incomprêheisibles dela " Il arrive rarement à M. Calhlaun le

rationi de ce qute lis d/oni'cùss p - religioni, et son esprit s'indigmt dene pou- se trouter arrété ir n niot cais n pa-
ý 4oi: omrendre an iDictuutiu riir it le màatéri ' pou irea on etpu- iique en trois reil cas, oui le voit tirer avec vivacité le

erpup rd d tap Il aperçoit a lors u1n Pett Ce- col de sa chemiscou passer st main otctosuseblictibnd'unpepir-~tàitullC e seappelé *limt lissis sur leri W ,s1rsîtlntmcut i
TeEumu ant;' aue le.dits demnsdeur dams tun, petit trotuIleau de lamerquil-ptui- ila- s.ses longs eveu gris juqup'à ce que

ontfeît et ont 'doubrs àý cuite fin une saut tavievunecoluil. Ik'oulit, disaiti Perpression lui ylnne. En senîblable mi-

rOnlunlj de .'500. c, ciC. ép"ieravec ce te coquille,les abimes de la bariuas,2. Webstrourlente le coin intù-
.lmer . Ima;;e frapupante' de la profondeur remuit îe-voi nw-il gauche aveu le inedium lde
.!.Cesnrystèi es de Dieul, etldla sotte vamite -ausNous apprenons avec plaisir que MM. 'les hömmics quw delatpntrer a naini roite ; si la phrase résiste enco-

les Cong-egantistes du cette ville, ont pris' : relilero-nzvCsurnesortedeOfu-des___mesures___pour, ltablrottedes mex auetune oranse fuides aesures poumr étalsir lesuéstites da s Nous avouns le plaisir d'annoncer aux reaimr : romiue dernière reseourcu enfin, il
les atpiirtenientucomntigusiiàletir chapelle. amis des arts et de l'éducation, qu'ilsécarte les ajnbles, ponge ses muains dmfms

pourrnt vor aux de M M.F:breNous voyons pur un journal ninglais que u a odèl mi e du co igrt e poches et jetic le haut du corls euIl. bau mdèleci relief duu rllègeS.vllt:joni elm 03ol ersýIuotes les propriétés d Po tel-de-Ville d flviacinthte qu'on se propose de bltir le avanu : jamais le uî I ebele mue reste u
S. -ean ont été vendues pour la soirmnie Printemps Prochain : l'harmonie qui règne cette m e. Le géiérl Casa, lui.

dl :,000 crivertu d'un jugement rendu dans soin ensemble eut fit lun ouvrage par- pa b55' la imaini le g dil m bnirl ifl'érie :1 de:
Istr la rouir suuluèic..fait lats son genre ; uit superbe et très son glet ; M. Bentoni l b:e ha voix dc telle

élégant dôme couronne le tout noblement. sorIe qu'C il est imposile 'etendre la fin
Vendedi matin, un lcheval de charretier La tornme e:t tmumnucarré, il a 800 pieds île( se. n

a pris l'lpoIvaIIte rur le Marché le la haut- dévelolpenent et est flanqué de 4 pa- de phraseil. Mangum, au contraire.

te-vilile. Il!an gagné les rues du Fort et villons couronnés chacun dn'ue joie lanm- emporte et remplace lexIresion qui lui
uliade et'.est arrêté près de la petite pair- terne. Ce plui est l'ouvre le notre ha- manque par m sol iiiictuli. MM. John-
':..après étre descendu une partie le les- bile architecte, M. P. L. M'oirn, déjà sot (dut laryh ), Critten . et HIanne-
cabier, Ou c t rouvaienut plusieurs Personnes avantigeusemeunt connu panrosi ns pour ga sont !a rtre qualité di ne jamais érou-
qui n'ont eu aucun mal. les divers ouvrages eun ce genre quil a dé-

jà exécutés. (.Minerves.) ver la moindrh a Cur. E. U.

Noqs vevnsavec plaisir que les iabi--
tans, le Ste. aie ontadospté des résolu-
ions énergiques contre I'usage des boissons

Dans la iparoisse de St. Aimné, deux
in/les p lersos se font enrôlées sous la
bannière de la temp rance, grâce ai xèle
inliitigable dui père Chiniquuy, qui n préclé
mercredi à Sorel.

Il doit se publier dit-vn, une galerie na-
tionale contenant les portraits des homunes
célèbres du Canda.

r' Nous re'vons avec plaisir toutes
informaitions qu'on veut bien nous donner ;
mais nous prions persounes qui au-
ruient qui-ques cets à nous adresser,
le le bire la veile îles jours de

publicaition.

Les cath u d Cincinnati uit à leur
disposition trohi écoles ethîliquus, qu

gr-ce à lit im iltdi dutiprix d'admission,
sont tróquentcrs par M000 e ,lias. La

tthtlinn de Cu iinatî est le 107900

Dimiianieche, le 29 Novembre Mgr.
i 1 m a donné la Co'mf l ufimalcn , tdans P'é-

g;ise le Ste. Marie, -à pls le deux cenis
personnespurmi ule quelles dlixz étaient

de nouveaux ->nvers à la religion catho-
lique. La créuieime s'est terminée par
ut ser:ruLn de ce digne évéque.

Le Steaier Iluroneu, ar-ivé en cette ville,
samei, lavit uite cru io e2,000

quarts dîe iletir. .

Ciu.rr SA U .GGc.--Le KingstonU Mail
rapporte que le Dr. Mailland et le heu-

'tenant Frieid viennent de tuer tirs de
cette le un liat s uvage. C'est un
animîual qui se voit rarement lans le. lieux

.uni p mpeuplés. Il parait qu'il avait des
ulenits très longu.dee-Jes grnsfrmable

(llunges.)

RAPPEL DES LOIS DE NAIGATiOIN.

RESOtUTIots AnOPTLs

S laeÏ /a-rula assembléc du miarchd
Bunsecours.

J na to que cee asseiblée condourant pllci-
neiment dais les résomltion, adoptées I lune g tande

unmblée publique tenue n mcette vile, le 13juiu
dnlier, alu sujet des lois de navigaion. et jugeant

la queiOn îde la plus haute importance pour lis
intets du Ceinda, pemuse quil ct cL-nvenae de

répter cn Csubstan et coiirmser ce qui fuit alor
réolni, savoir.

Qu'en autant que lta mère- pauie a jllé u pro-
pos 'abandonner sa politique i proceu , 't a,
ei consélunce, privé Cette colomli e plusur'

des avan;es dont elle jouiusuit illaupauavat suir
l e., narrtié&duRtoyuuune-lli,. uiilÜgei ioi tui

miula aiLgtetietis ill«iloluine it la tnte rtiîtitIe

puuuIrrCou lpas ni être ce - pa u mciani-
coent des lois dle inavigaion nci ce m c er

le Calada ; et cii autant que s restneonaux-
quellesnous sommes assujetts par ces mos, et la
kititure pattietllo îtîîSi. Jiaireliu aux ii s-lie. u

tue romi'e iet au ét essetuet l ui a o-
s ui'. C'î.s4uM par é usml t'uiluisuîldeut!ill

5ssembilhl'ui Ilii le peuple l d ceit cu l suCoonie aaupres
Ie la mutére-plie ul.e letreclamnion pour ere

délivi écule ces testrictiel iuieilsa.
Rcuuli 2o ilque -ttc as ntil"tîît'itrès lime nIl-

s-elle expîérience acuise îtuul llassaisonm quit sieli
île fiirm, îîles lis I I*smmî aisons 1 umréitié rer
cequi a t elnéjuxmriméi'tusutublée du tIjuini
Ilc ili, savoir du'il y a le plus grand sujet de
craindre que si ts loisugaises iur la tnavigtolu
leneureiteii forcieé, ue la protetiouu dl et-
réit et de tai du uIl a aété r e
Ai litrrc. tli niasse due ,îluitisîles Fiisedc,
l'ouest et dul Cnadaiut ne soit envoyée aui
ports des Eti-Uis, pour delit tii n po'e
lans leurs nuavires, manlgré les amtl supé-
rieurs, sous te rapport dle icunomic, luî l prt
que iossòdtleiit les com mications mi u du

cauuda, mais qlui sontpleiemet elie uetrtui'n
ut causeIl in plusb as prix dans le fretsur rîcénî
aux Etaa-lu, provenanten partie de la coîpîeuîr-
rencgiliexiste la ture les iavirers a iunlphas
étramgers etique les luis se navialisn devieudrout
par làiîîcflcaceasundàutleurprmiucipaul objet. c-
lui de la irotectiu de la mane aun ala udi, tdis
qu'elles exereront une influence liés funeste at
cette pîortiondunos revenuprovenant des travaux
itulijles, et aux intérts le mput individu lié au
commerceintérieurclu eîxmérileur dii pays.

flhîlu/, 3e, qui cette assemblée a plris n consi-
'lduratoni la hiIl [pour amne lr sun cirise pour

cnicîuragement de lI niavigationI et dcsvaisseaux

oiciels dle 'aPaIné cuiraIte portent à i S70,
7Î7 le m bitre u ictu! desu plorCî .ants lé

d P*Olio: c'e>t, cominirativemtuent à l'ais-
lée îi-ure, un acrocseet de i1 :
1-59 île ces animaîi. Leur valeur totu
eut estimiée à ,32,49.-1di.

ur NuV-YCon A A LDAr.-Lacheve-
ment diuuhini le t'r île New-Ifave
lonit on anuince hpouverillure pour le 10 d-
cemuîbre s- simi , de la en:mière la plus
heureuse. les uu icatins il'iver entr
New--York et i'Ouest île létat. Cette'
nouvelle ligne a·eumbhranChC Cin ellet à Br id-
geport aulr l" Housatiici rilroaul,' et lier-
mit-ra par suite le suipprimiier le trajct cul

batatu-à-i-apur et le iraisbordeme Iqui
avait hieu jnsiu1ci. Le voyage entre New-
York et E:- Albauy pourra désormais a
faire directemenuiuut dniiis 1unue mIovenne de'
huit heures et demie.-!de.

i. ttvmuroutiu m-tr u.uu ctiutooolaM u
Il y a lhuit jouis, unt eutiit de qttorizue niti,
demeurant à Yorkville. fut lins l'unuue mIli.

ladie tyantouts les sym dtômes de li rae.
Bieni t en effet, les pases se ianitfest-

ren, et le illédecii, après avoir épuisé
totus ves muuoyetns l velm sonlpouvoir, se cdecila
à employer le chloroifei. L'effet cuthalmnt
fut lpreFqu' iîmmédlia.l,ei. vers le soir, l
aItiladelO hIt imboire' unîe inusti5iioi de graine de

lii. Queulues heures après, il s'éteip:
saits atucunei sul.rance, -

DOUVELLES RELIGIEUSES.

D..-- La conegrréation dîu T.-S.-Rüdlnemur,
fidéle à l'esprit qui animimtt sint A1ihom:
a dljà fond tdix taliseentîe s, depuis tu.
certain-nombre id'uIInnécs, ulu mIlilieu desa

~'Âiiide a eligion et de, la Patrie.


